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13e et .e ict. ctocernant lus matelots, ex-
pi-iîait li devoir vicier autîctnemen1(t l.s pro-

ctlires. Le .ltge décllara néanmoins la tIc-
maid e i t, rgissin enrt ubien fotdiéc ldans ce

qu'iel le ailléguait, savoir Qie la conviction
tic McKecIInic spyaitsur deux contraven.î
tits distinctes, cottiiiises à deux tiliffêérenuts

jrtidis qu'il n'y avait cii qu'un seule
conthm mition lpronon)içuti ieo pénatlitCó sans

îoirer i hiquIt(elle le eus deux CflfeiisCs elle
deVaitétre("cilenlue.s'appliquer. Unbua

hjou était nCi effet acomplexe, inais, indlpen.
Iliuirîiiniît de cette ohj::t iniqu'il regarda

coutIlte fittth', lu jurg-r lit observer <qu'il cn
existaitfl teC tr'.' eu iel'A cte même que

l'ou iivou a titi i ciilite-utr du la ipro cdire sta-
iltitti ti tes pénalit(-s le ce genrv ie pour-

raient itre iroinncées da us eICs cas où il s'a-
(ipit de aisseaux possétlés ti tayait hr

fetuille eiird'gistrér thans la coluie, et. que rviei
dilis lu dossie l Iisait aiplprir que l-etvîis-
seut prsentrt'neiit enrcluei itin ti retrait pas
dans ette c tégorie putîr donnera uxt ugit..
rats jriistlilioni dtns ''spce. Lt prisonl-
irr ottitit t' einsgu e sa. mise eut liberté.

Slie Procnitionu enki d:ie du 3titi 3 leItrbr
rig lts deux cout's dI rmurtslm et de

mouiski tti u district jttdiciaire pouir les
jitîs eviles et critinelles, î('i lixanti t iti loi
octobre prochaii l'elotdil e onSoi Stnc

lgale'. I.' issios(sétiérales dla la l'nix y
iluronit lieu (du1?7 au 1G de jnnivier el. dlit 1.) aul

- juîiL.t ; la Cour SIupérier' siégr ussi

elittie nnita'e, (l 20miiars a 4 avril et iti 2f
octobre titi 4t in'ovri inlusivemet:
Colir (CriinelltIe) dil Ball e, l i i nele 5
avril et le i-)noveibre. Unr prison 't ut

plttis L' justice it ét. érigés a mour:'lm,
qui est le citl-lieni dte cete triple jii.,]tieionu.

La nuve'lle rhii- re couilirmée de l'éle-
tion :1M .\ Doiniuiî eî Da!y- à I i d i -

Gouv<t' rnerîl il- IlT:îhago.trconnutte Poi sait l'unie

des ih-s C:i-ïbis dont l l pII lation ue ld -
paSsep ist-ite ps louiz imille iîites. ( -ttt

athiuraio1. flquCi enwance pas d'êt ri. thrt
Onereu''tse aà sON lum)lvt'au Che14. aueatå.

uit traiteim ntil' t d le iiin :rii i
tte.t (iii lIl u I rit e i cN ssif ti I o i tl'.

vile dles proporlilous totak(l! 1:1lapet itte co'o.
IIie, s ut î' m r' los1 litia Liii cl yo

vrnîur- la cmr I son p'iîi trî- . .1
Journal / Qîfira dit li stnîile tIo Imi :

iu î'e ve i publie ('tait dIj . .,000 'n
P'.A 1l:n 1848, "' in chambr d':ssenble

par suite tdiue quierelle avi'ec l' liîeutîeant-

govrerd'alolrs, quoi le voulait pas comn-
Iuiilir atix rprsntants iti p le certai-

lies dtphs i tiru colonit, rusa tLe
vter l-ssubside0

Le Colonel Fantiieuuirt, ci-devanit Gouver-
netir de I1l ilndura.z. sItaIrrivii îIde'lieî îîeî dl'

jurs et :t lixé sa résiîlice à IhóM&.L:r-
re.le ioi de' \l. G (sute de lleîeu r altai-

Lhé tui coisilit d titrinc a Wà\:Isliigtlon, fi
ir nissi pi rmi ceuils voyaetris lruié.

rt'Im t is ris sir le ré'istre le et hitel.

li-r cut lieu 'r jarîir tl M. 'l'tirirncte
l'xhtibtiot ne let-le la tSocitr 'Il lrti-

coihiu-, ou îir jlus rIebi tric e italago de illutîrs
lîtitit le sirati iie des appréeiaieurs îîoItt-
îrtetx tLquihonoraientC ce coieoiurs de leut pré-

snee. Oi y rmarqutitiit tir spede rbs vgè-
taux, dls pouiiles et eILs rai'inis forit -bin tipar-
venulis, et Les sIttli--s ci'avaiuult. prodilites L!
jaoiliin et Il-s oerrts dm M. 'l'rancetru. Ce der-
ilier f'ruîit avaitl1i a 1uis bdlle apparence.

On1 apprit il y a ielquiîes jrurs l suicitIl
<Vint sokl (lt du 20u r'é,iuteiIt caîse t hi i ltutis
ille SI. Iléléte,. C qlurx qui se
nuiitait .Juneitis L'outîter, 'é le 28 an s, avait

so v nt n uifsò soni n l1te.ntion li n 'vl finir
avec t vie. I avait dispart depiis: venJrli;
les recherches pèirtes jusquit vil ltgt1 dI S-
rel avaient é. 5uisnsr ultas, ti l'o demeuri

sansis t)uivelles de luii jIIsqi'a I lttdii matin qlue

le no iiJanies Petit du me régimîîetnt,le
retrouiva sur les six heures suspendu aux bran-
ci-l d'un arbre. Il n'était plus qu'un cadavre.
Pouter avaiLt fitit usage de sa cravate pour ac-
comiplir son f'neste dessein. Le verdict dii co-
roner énonce que ce suiicide a eu pour cause

tut acccs d'aliénation maenltile."

On lit dans lu Ctiacdien :
"L a 'r.c u..-~Alietii de reIrOcIher au gouvememeiin t

ss oIjltes pasée lîorsqu'il lrait s'ent repentir et vouloir
n i!t!ir sl Sil.,es pas, co iti l font quelques-uns(t tels
confi r es de l h piesse, nuouîs atiîiis ciilmieux P'enicou-

-aer Ill r'arL ces fautes, en rctnnaissant qu'il milontre
par-lî sa boe foi et sa supéririuDé sur- ds advesies

qui ne reviennet jinais de lrs rremurr.litiesC t qui
ie comprennent pas la umxi ile siît ugustii:- Itnii-1
Siesirt rare, diibolicut 'n ptr'seureiîe. Nous félivi-

tous donc le gouveneeint lde la nilsire qu'il vient d
pi re pour utîtrtagîmit deîr la pche ein réduisaut,
cotiunil yil vst aIîut i irai 'p Pact 1:3 et 1- Vit., ciiap.
5,de 12à 2; pour cet d ti valîeur lu droit d'imnpor-
talion sur b-'. objet suivants, l-sqtils sont. importés e x-
pies-Iuîut-ent pour uag des pècliems :

" Seiles, t a wo l i ti es t fils reisrs, voiles et
imruIo 6res le bateau, bttes du peleur, Cordages et ma-

meiures oi&rnées.

I par lt êmieIt ubtei eut lconseil, le métme déIti-ivement
est accordé anxis mtanonlliquies destintiauxi tlégnphes,
I sq'uls duivenlii Lt re pinIlr u en Caunu ni iqu'au
itie et au tti f e ei rouau."

'Tous les lecteurs savent que la Loi des
Ecole- tactuelemet en force, fai'. une obliga-

tion à toits les Inistitut cuirs tde subir ui exa-
ien deanut Pun ds Bireaux d'Exaina-

teurs av:ut le premier juillet 1852. Un bon
uombre ilastiituteurs ont. déjà rempli, avec

beucou i utl'Ihouii': ur, cette foralité, -t A nous
xotî utes ifritqié (Iue lieaucoup d'autres tra-

vaillent. tvec émulation à faire également
preutive(e la capacité retiiise pjar la lui. Nus

uimus à sigîrt Feà eouragent de M M.
l-s Coîîuisairos d'Eroles toits cuux qui onit

rçui jluqu'à ce jour un birevet de capacité du
Jl 1tui d!s Exinia11,lteurils CaLLtholiiItUes de

.\lu tréi. L:t liste lu(le nous inserons ici
nus u té iranstinisu pur M. le Sucrétuie

d ce ljureu.

PoUCR ECOLtt MODtLEl.

M\1. r.- . Valad,

F'élis l. ,
M OIi S. K'irounuc,

JIios. Laîbell,
P>. J. To'urnadire,
l'atrickc lItre,
hLioiuis Gr[intliinu,
Chus. U. Letrux ,

P Tul .. Filiatlk
Louis Bohi l uec,
Jlos. Chartu'rn,

L. Ihîrs Deîsmuarreatn.
A mb . F'rech-'tte,
C'aj atani Furîti er,

A mh. 'Tétreuat,
E~ugne Taliai,

Pidée le toute tentative nouvele contre Cirba.
Les Libératcurs venus de l'Ouest, qui étaient
naguère si pressés d partir pouir la croisrade,
n'ont plus d'antre désir que de retourner dans
leurs foyers. Ils ont à cet effet 'r-êclamù du
comitéocubain quelque argent poir se rnettre
er voynge ;nias celui-ci a lait la sourde

oreille, la caisst sans doutt étant Vide. Ce
refus a provoqué rjuelques désordres qui n'ont
euti heureusement aucune gravité. Des scé-
uîes de ce genre pourront bien se creproduire
sur les points o' l'on avait réuni les volontti-
res qui devaient aller à Cuba. C'est pour
le moment d'ailleurs tLun lprofession perdtue."

E'U ROQPE.

Les dernières nouvelles apportées par le
Frnkltin, arrivé le 8 à New-York, ne sont pas

salis importance.
Le commnerce en Aiglelerro- st actif et

bien soutenu aits les districts maufacturiers.
Une faillite importante s'est déclarée à

Londres atu détrimtent de l'ancienne et res-
pectable maison dIe cileker et fis.

Une grande agitation pré vaut an Irlande,
et l'un> s'y croii à la veille d'ine crise.

L'ambtasstleur de Franec à Madrid avait
proriiis aui cabinet espagnol l ppui de la Frai-
un contre les entreprises des flibustiers etîvers
Ctîba.

Paris, en sotimne, était tranquille, dans l'at-
tente des rapports et d'une décision du con].
seil-giénrérul.

Le Parlement impérial a été de nouveatu
prorogé au 4 novernbre.

Gibrtltar est u.enacé de quaranltainie à rai-
cour du choléra qui sévit à Or-an et à Mobul.

Les affuires com merciales en France sout
dans un état relativen t.t prospère. Les ré-
cultes sont belles c, engrangées pour la plus

grandel partie.
Le Conîseil géiéril du départementJ e la

Seine a passé tics résohtitions en ietuir, non
seileieit de la révision, mais aussi tic Parti-
ce 45 qui interdit la réélection( dut Présidenît.

Les avis de Lisbonue vont jusqu n 17
a oul ls annoncent lit tranquilltt du Par.
iigal. D'immnses quantités des raisins de
réteolte oti été rav-ngLPcs.

Le conimerce à Londres est dans la condi-
lion la PIlus Prospére.

Nouvelles de Ronme.

Dm. t. iCyr, Abrahalii DaIhire, Nous avons à enégistrer un notiel exploit
Dom.. audMria. isun Giroux-2 2. dt la démogogie. Le samedi 22, vers les

ini f Ieres di soir. un hîonorable lihabitant
at :cau îiîu N iît. île llm, M. C-sari.slait du tcafé del Venle-

MM. Chs. FP. Pieh, Iliaire D;uizois, zanoti tué sur la place Sciarra, et se ren-
Thls. icGuis, Es. A relunirihatult, dait tranuillementi à son domicile, situé dans

Picre liiclhé, Frs. \. David, le rpmurtier des Motis. Arrivé dans les rues
J. e Dcltuge, Augrust Cadot, pol fréquentées qui sont au-dessotis dtu palais
Audr é Outellt, Sauuel Gendruon, Ide la Consle, il se vit tant-à-coup assailli par

Js.lTh ernier, D. o)rbonniière, tn sicaire qui, courant sur luil avec inmpétuo-
". S. David, F. N. Moumarquelt, sité, lui enifona uni coutda thns le Ibs-ven-

P. Muilier. Narcisse oula . Ire. Fort heureusement . Cesari avait nu
EdtiiilI Luaffind, 13 uilnoGauvrtaiui, !le temps de se mettre unu en Cilgarde. et le
Jacques tGusset. -. 19. cou.au lieu de le preUdne en pein ventre,
M l. N. V;ul:uie et Pa i . -.?tiatraulît le lrit tun leu transversalement. La blessut-

soin tiembrs du itcati des EsainItteurs. 'e est trés-grave ; toutefis, o un idésespére
ile suver lt victiie. L'assassin avait

laissé sonct eaut nts lit îulue, et âI. Ct-si ni
Ca-Te tlernieru iot st dit enfin sur hà Paretiréli nome tatitetsatutLé Des

triste -échature qui our lit secoutIe fnis de- slts fiançaiaItirés par les cri, ont îrt
puis 850 vitt diuonglanidteri le ol el Cub. le . é à suitomicile. Quoiques soti
Les eptditio.iairesq uiavaieutjnrrderenidrefttes soitit très-vives, lei-médecns espé

à Pindépr:tdancecette possession( de Psagre ula gîté n. Cieblutuuileuie
se sont aplwls syn7iprtleus sans avoir lecot qua culdttft f'toé le hgner

utiitl dre titre à ete yttllificittiol élgivtr u', Er'ang i (Qui sat si ce iest 1s la urn
sris mîèm avoir h liritexe d'tule ilsur-ve- u ?

tion does itbitantis de lu'I, qui n'ont en aucun Lts attentats ultiliés cotre lt vie ies
ttiu réehuu leur secours.- Lur teouvrî'A n'iayc s bis ionirrbletjeé au scl

douc -té q un'ute ctrprise de f/ihrms/e ic econu- c i ltner-i'e ilu:PiétVth t uul
nue tee ptr: ictrs coicitoyens comnit tlt' l'estigitntlc iti1liuio Oni &ufhicilotut à li

tar lei i-om mun tic ls int tioit Lu succès ;se que, lac'ndést's-
it d!lPllis dignemlent répondu à lit cause, 5iis n%'lm àuu èi L Uiriptil'tisat,

SLa mort dt L.opezdit le Cournir dlus L'ats- que Iiiiité ururigtieîiletrraudace et
til déjà opéré soni fi'Lt à lt Nouvelle- iuittéueIries.L'oit

tit yo a coitlciiittbandotnntutéliPali rolicesera uiinm tsheure usdant.s ses

--- -- ~ ~- a~fl~ttSrC>nflrL,~t.S~W2

-- e ren veui\ pa rpoidit Jérôieje niiôs
ptas. Dix miiltiesaprès, lut hûceroni se releva

-Sîittisp ehrit l'il ut lesvoleur ns avvettilicr- tremblant eincore,ci. sortit de Iéglise cin htrti-
blttetdeseuitf"llIS ?h NCper.lois celuit. Le terrible cri retentissait touJo0Ilrs à

lpis l tmps en coteslition, il :uti etutcommen-
cer.

-Je ne Veux pas, 'réplilli 1iiere vie-
tiie ; por rilin au nolutc je lie volerai la
Vierge qui, cîlans ce lietu mîmèuîc, a rei ilti lt

satîé à inon ciati.
-it venx.tt la filire assrssier cette eu-

fant 1 Ihurla le tau ge, ('ut montrant ses dents
et auc t rengrnd de tigre. Il nras aut tldix
inluttes pour arrivr à t. mison, cinq pour
finir ici notre otuvrage. Rlefise, et. dans un

urt d'hIere ta feiite et ta fille stront mor-
ts, t, dmai il uati, la justice attutra tdans

les inis dIe quoi tc fitire mourir sur l'écha-
liuri.1

.1 rôtie frissonna, et puis sa tète se perdit,
et il entra dus la chapelle eu blasphlmt 5;
il courut tout. droit à lat lam 'urgeit, et l'at-
tira si violeinîuînrt qu'elle ieurta sur le car-
ruai et s'éteig t.

Attmuicéfle itistant in cri affruxcs sc perdit
ns la niit, il [ut si soudin, si perçan5t, si

plein d'angoi-Sses, qu'il ni sembîlîhait pas sorti
t'un gosier humitain; qu'il vint du ciel oi tes
entrailles de la terre, il suivit si immtlitUe-
ient l'extinction ticlIt ltmîîpe, oui pltluIt il

l'accomîipuagia avec tant die précision, que les
bandits, 6 poiuvnîtés, ciiet. à î ui vengeance
du Ciel, et s'enfuirent à toutes jaibes.

Le nriliIhieurctix Jérie' terrifié, tomba Sui
les dalles du saint licn.

ses moelles.
Au momet ou il s'èlanuait hors de li cha.

pelle, les tuages the ha. uit, déchirés ltr les
vents, laissèureut Isser les rayons lirdnts de
la Iute ; et plus efiriyt onetiru par cette lu-
mière mélaucolique que par l'obseurité, dé-
rôie, la tête basse comimie lu tcriminel, les
jambes vacillantes, nion plus t'ivresse, miais
(le ftay'tur, prit la route fui conduisait à su
chaumièri ; il lui semblait qu'il était pour-
su i vi. Les siltlemîcnîts lu veLuit daIs le s ra-

Vins lii paraissaientéitre la voix d'unlc tubtI-
titude ciecolr, courant après lui ; chaiue
brauche lui s'agitait, ehiaque raieau qui se
balançait à la brilse de la nuit lui apparaissait
catnutnc 1u tglaive ou comme des gourdins que

Pa brandissait au-dessus de sat tète, Tout-u-
coup il aperçoit ac'croupie sur les pierres dI
cheuini ue fîorme luuuairnc, iniuc sorte de fan-
tôme ; il s'arrête Lui intant., indécis, itais le
crniro qu'il a laissé derntruè lui finit par le

uisser Ci avant ; il alproclhie; il touche cette
apparition qui lève C lt téte et pousse tn cri de
douleur !...I Jértime y r'por tpar un cri :J'an-
xiété, caIr il a reconnu sa fermuie !

Sa femme, la figutre bouleversée, loi m1uonu-
tra ItI doigt le précipi ce, et ne lui lit q(tue ces
deux mots:

-Juliette... toéembc
-Ml fille ! mut fille ! s'écria le bûchleron

éperdu.

t'-N vions attendu la journée entière,
t Wt Vi'cire ; Julitt, iimptiente daller fter
à la chapell 'anniveSaire de son rélablisse.
tient, nm'a pressée d'y venir la nit ;-la la ice
de laihapelle nous éclairait, sufisn mmett pour
ce pélériange, mtuis tout.à-coup. jusio au mu-
nictou nus étions au lUIs dilicile du chemi,
la lampe s'est teinte !M.Telitte, en poussatit
un cri porçant, a roul au fud d e'abim !ie

-Mon D i eu, mon Dieu S'écria le pauvre
Jétme, que chaque parole de ce récit avait

brûlé comme un fer rouge et déchiré comme
une griffTe Id'aier, mon )ie.mn i Dieu ! qtic
vos jugements sont terribles ; et toibatntît à
geux Its de s maihenreuse femmeil san-
glota comme un enfant.

Le cadavre de Juliette. retrouvé eleetde-
main dans le précipice, fut enterré prés de

Sainte-Noue-Dame, et, peu d'anirés al près, il
y out tieux autres tombes à côt.é de la siene:
c'étaient celles de Victoire et de Jérôine.

PENSEES.

La haitno du méchant iotn'ore lionnèltc
hommc.

No m connaissons pas la vérité, la raison,
la vertu, itarcoqi'elles se triouvent dît côté
de nos ennemis.

Les livres sont cottme ls niédailles : les
plus précieux restent dans les cabinets, les
médiocres circulent.

recherches. Dit r.ste, ce n'est pas à Pome
senlement que la po!ice est impuissanto con.
tre les sicaires de la démagogie. A Milan
et dans plusieurs autres localités, des assassi-
nats politiques cnt été commis, et les rietir-
triers ont toujours échappé à la justice.

Ce qui eonsol , au milieu de ces atrocités,
c'est de voir que Pesprit rlIgiexî de la po-
priilotion pridl toujours de nOiveaux velop-
pemlteits. Les fates sont suivies avec tui ei-

pressemnt extrrina ire. Le 31 jpillet, ecîle
de SJN.gae a attiré au Gsù, pendant toîute la
Journée, un cuncours tiimnse. Datis latma-
tinée, il y aI en jusqu'à midi un nombre infini
do conrnliiton:3. Beauicoutp de soldais fran-
çais ont donné cette édification. Dats lt soi-
rée, l'église et les cinitîbrus dites de Sain t-

Ignace ont été visitées d Imilliers (le fidéles
qui I>isaient Pieusenent les reiques da
Sainttsagenotuillaient devant son tobilieaui.

Le pardoi de saint Fmrasçis a mis égaic-
ment sur pried toute la ville de Romue dns la
suirce du 1er et dIs lat matinée clu 2 aot.
Touttes les églises franciscaines, et à R1uîOme
elles sont trés-nombreuses, ont reçu untei fou-
le de pieux chrétiens qui allaient gagler la
précieuse indulgence de la Portiocule. Le
Saint-Père s'est rendu lui-iéme à Ieglisc
des pauvres Frnisines, appelées les S-
pofle tive ;il y a entendukh lamesse, et il a con-
solé par :a prèsence et sa bénédiction ces sain-
tes filles, dont le renoiceIrleIt ai monde est
si compit que le cloutre devicutP pU elles un
vrai tombeau et que le Peuple ie les connait
poin t suis d'autres norns que sous celui de :
les cnstvelies iotes viaonics. Inudtile de dire
que lt pIYseice dui Souverain-Pontfe a attiré,
ccmutie toujors, une griandot foule de fid'les
qlui demandaient sa bénédiction.

(Du Journal de Québec.)

Ces jours derniers, ii jeute honi me. rilu
n1otm1 le Coulitre s'est fait tier à lit Potet-Lé.

vi, I laht dchéarg(e d son fsil. Quelques

jours anparavat, il l'avait prê:é à un de ses
amis. quii, après avoir té à hlat chisse. lui ren-

voya cou irm hl'reu. Couture tlla 'hez tn
forgri'on, pour lui l qir rineige ri-ralitis.
Pentd-i que le forcuroi frsit chaunfi au fin
le canîn, Co:tutre le tiait par uni bout lors-

que le coui lui parIt mis le cté. et lui causa
la imortc iu' dcmi-i e aprc .

50Us LE O ni:GE DE NOSEcGNEr.s LitS
Eir.qurs tir. MnNTR.L.

Ce nouivel tal isee-nvan Ilitgus ent
situé sur lts lrds Je lt belle rivioère de o-
tawa rentre les deux beaux villages ie St
André et cl Crui-il!coi et placé sur la grantle

vèoie d ommuncation entre Mointrél et
13v-wtiownst Ir conséquent d'un tecs très-

facdI etltant outes lt-s saisonis dce launiié-. Le
local es stalutbroe et pittor-squ- ; les h(tioe'.
récemmiieut riges, sont spacnitus et com-

iode-s. 'éducIa'tion V q ol'n s rooe de
donneir.t dans cet élta!lissonieet sera cseitiel-
leent Kgise, et d'un caraetère toi'-à-fat

mlletrcaIni k : le turs d'inruction einbtus-
ra. Ihi lecturt-. l'ériture bien soiine-e.iPortlho-
gp hh:1-iliila crîtmm11-1irehtcom:.ltan.la gé-
ographie, li st ire, l'aritiitli.lie 1-r' Iipt' et
raisonnée. la comtétrit.leresil leaire et
rL teniue des lies. Des soinîs toe 1urtio-
liers seronit <oniîs 6 cette lurtiè!r-e br.mche.
cliii une se ratpporut pis spécieet au
buit de -tablissmtî. La hligule fraitise.

si t«'cteszaire dans ce pa'It y sera enseigner avet
<out lu soint possillt. Les élèes éuauuris il
à cette langutie porront theil'mett tn u .
rir la pratique dans lrurs ra Iports journali ers

ave les jeunes cii ad:eus qui fr<uentet
Pacadém itei i.

R r.GtLts.

I.es élèves -tutlieront et cotcihie-ronit à l'a-
cadémlic : il- doirei t se porrir ut lit avec
les fournitulires et les tut nos artizles nIécessai-
res (le :oilette.

-Des a-rraingemîieniis ont été pris aect quel-
ques respectables fhtrnilles (i toiiing iiim-
imlécdiat de l'acadétuie, chez lesqueles les élé-

oes pourront avoir leurs repas ! tes t'ries
tr'ès-îuwtolé'és, pour i pas dire modiqjuues.
Le prix de l'ancadmi est Ie £4- -par atitéie

shlîairc payable invariableient trris mois

Vavanutrc'. Pour plus amples in1 oritats on
peutit s'alresser à 3Moei-urs les Eeelutsiqtes
(Io 'Evêché de Motréal et de Bytown, à E.
A. Monttiargltet et W. C. ShneiderEeuienrs
à CarillonOn aitu dircteu d tI académie à
S. André.

S. A. B3ruxumt:, itre.
Direcltur tic l'aca 1 "mie.

N. B. Les clarsues s'ouvriront au premier
octobre prochunl.

MarciDé Ronsecours.

Yeudridi, 1:2 septerrne 1831.

rPirX DErS DIENREES.

Farines par qulintal
lio d'avoine Io

1o blé-dtideî .

Blé par minot.
A vomte tIt.
tirge do ..
Pois do
SaIrrasin do .
Seiele do .
Graime de LinLi

Faîrines : s. /.

. . 10) 0l <
. . . 10 3

. .. 7 6
Grint>s:

. . .'t i
. . u s

. . . t
. . . ii9
. . 3 0

. . . 2 ti
. . , ci

S. fi.
10 10

8 t)

Oies
Canards
Poules
Poulets
Perdirix
Pigeons

CONCOURS LITTERAIRE.

LEÈGLE.\ENTS.
D.TERi n'AUJOURD'IIUl, 1er mai 11
ti cLocours eut ouveit àla jeune.til dit pays'

pour tn Esi sur li poposition suivante :-Dtu cilleu r
emploi giun lcitu peut fire le son existence, tant
pour la socit1é luce pour sa famille.

Il.-Lu î' cnurs et ouva it jusqu'au premier Novem-
bt- I « 1.-Les cn leut. 0 dviont livrer leurs Eosais
pour Ceqe p1oq.

ill.-Le Coiité de Rgie de PInstitut-Canadien, choi-
s - en dehor d( memblis cemposanit l'fnsiti ut, trois

eus.ne-s comupétens. chargeds de jugter Iles Essais, et
dk: proieuue celui qu'elles penseront le plus digne d'être

I V.- i choix de cu perbonnes devra être îatiiié par
tdans sa premi re séance régulière du mois d'oc-

tobre 1,51.
V.--L E ai jué le plus dine d'obtenir l prix, sera

pme'aólr' -n l i p i t ds jlrs, dns la séance du 17
décbillire i1851. jur niveiCilire du la fondati on de Pins-

S.-L' pi r de-tinpar PIH-n. P. De Bocrherville à
ile :r de I ai coui-iné. consistera en une iédaille
dli e l. raUrI de I(Iou t en ie òinme somme d'ar-

ait chltix. compin lieur heurcx.
1I.-~Instut t-iîua le !Ir:L de conserver les difTérens

E-us outiis au cnciours.et ¡ourra les publir dans les

t -Tont Euai devra è tre ac copagn d'une
e:le :chr:l: can i- nat lit de son antelir, la quelle

ni l i <m i r e q'pîi i 'sqm, le prix aui:a été décernd.
X.-Tl'~e : i conîpodanes 0n explications sur le

concousrs d r-t-l oiître a 's t eri:aire-Cns pon-
iln di:~ e N lastiti'usCanaden.

P. G. PAFINEAU,
S. C. 1. C.

Mîon: dal, 1l Septemrîbre 1 S.3

?S\MEMBRESditBn r ssE .
usrans Catholiques du District de

lnul assmbleront-ta la A EL.E Ecor.E de l'-
vch le 17 oc:obre pirchain à NEl luies precises

A. 31. pour procédeî à L'EXAMEN des Instituteurs
qjai déi reîit se pourvoir d'im dipille.

F7. X. VALADE,

Lonzueuil, I2l Septembre 1951. e

AVIS.
N INSTTUEUR bien qualifié, désire se placer à

la tde d'une école, et enrnîitre les avantages que
Poln lui rat.

S'adressàr ce bureaut.
\lntréial. I Sertm-irbrc tS51.

ON DEMAD
IN TN.T'TUT EUR bien qualifié pour teiimtite Ecole

I imient.ire dans lapaLaisse de BLAIRF'INDIE. Pour
les colitnous o'ardressr i. Messire R. ROBERT, Pire.,
Curé.

Bilairinde, I septembre Is85.

N l DIL\NDE- des resiemenssur titne jeune u illede
1-. ans dii nom dle ELIZAI;ETII McGRADY. Toute
uin mation la conecitnat sera reçue avec beaucoup de

reciîosane par sa snur.
s'ade sser au Bliureu den laniges Religieux.

COLLEGE JOLIETTE.
~}^ Alrennée des élit-us duî Cat.LEut 1 ar.iET're aura lieu

À j le 23 diuc ant. Les paients sont pliés de vouloir
bien envoyer les enfants au jour indiqué.

ixiinust rire, le I septeambra Is1.

AVIS,.
TN3AITRE i'E]OLE,,isachant bien le FRAN-

u AÇA[ SE .'ANGLAlS et muni de ibonnes recom-
n daim, t v.i.li.iatil une plaae u'lNS TTTUR

STE. ENEVIPEVE. Pour plus amples inîforimations,
s'adrtsser à Mit. L-Eias, curé dut lieu.

Mlcun dal, -4 Juillet S.

do
doa
dIo
do
do
do

3
* .1

- I
* .0

c)
* .0

Vian dus :
BJuf par livre . . . . O 3

Mouton par quartier . . . 2 il
Agneau do . . . 1 3
Vean do . . . 2 I
Lard par tivre . . . . O .3
Buf par 100 livres. .. 17 !;.
Lard frais do . . . . 27 O

P-oduits de la laiterie
Beurre frais par livre . . . O 0

Do salé do . . ' O i
F dn01, romag . . . . .I

Légiumes:
Fèves anéricanes par minot
Fóie ai Ciaina do
Patates do
Navets do
Oimoris d(o .

Divers:
Saindoux par lin-e
G:'ufs frais par douzaine

Prix du Pain:
Pain Bis.. . ...
Pain Blane..c. ...

Sucres :
Stiere d'érable par livre
Miel do

Fruîits :
Oranges par boite
Pommes par quart.

20
2 0
2 0
1 G
t) 0
0 7

0 G
5 0
2 6
7 6
0 5

27 6
30 0

0 7
0 6
0 7

S6 0 0

0 ci 0 8

O 4 0O4
0 4 0l

15 0 17 6
15 O 17 6

DEC ES.
Ai St. Esprit, le 1er sept., à pl'ae de 4 mois et 13jours
Mrie-Luce-Avina. enfant de L. N. N. C amberiod,

écr., méduciti.
V-te, vole l1à haut

Dans lai troupe ds anires,
Pour ci:rîuî du Très-Haut
Les céilees louanies.

Lundi soir, à Quée-. subit.eaient. i Pâie dr.e 13 ans et
peur nis, Josehi 3larmet, écr., ex-préside ni de la So-

cié-Bi-Inveilian:e de Québec. Ses funüra illes ort e
lien mire tLdi.

Jeui d rne. te 4, apurès liit jours île mali-. Marie-
Anneu-Cmill.. àzié de 9 ais et 7 mois, ;tr a ilme fle

du Dr. Nault. Do de ta!rttIs lt iéoces. d'un r-sprit
vif et enjoué, cette, charniante enn, justem-t amiée et
Chéi d tous ceux qui I't coniu, n'a pasé ...i la ter e
qiue potr io'-r de vifs ier-ta dns I cœur d--e ss amrn;,
et 1u duil p- tt dans celui de ses parents q1i la pleu-
rerott lnemp- c

A NNONÇC E S.
a ct-il etlîî- iii' Sialhi-T (î 1 i'î l'i ,tIt, L4u1t1( I R

de le nagne, Disictet 1 ntrei, U-ult- dvi.Motiîu, u ' IN S I i - ~ CAN DEN.' -

Ialaiz/ts et GiIers
Dinjides (vieux) par roupile . . a (

iltes (jetnces) d . . . i t

1 1.1 U

.


